des Princes €8¢c. Oltobre 1715, 201
dres quil avoit eu de la Cour, tendant a ju-
ftifier fa conduite , & faire voir le peu de fon-
dement des accufarions intentécs contre Juis
mais le Gouvernement a jugé a propos den
ordonner la fupreflion ;s on a arréeé pluficurs
Officiers & domeftiques de ce Seigneur , qui
vouloient paffer en France pour y joindre leur
Maitre. Ce fur le feptiéme Aotlit que ce Duc
débarqua . Calais , n’ayant pas jugé a propos
de refter en Angleterre ; a caufe des avis cer-
tains qu’il avoit, qu'on vouloit Parréter , tout
innocent quil éroit, n'ayant jamais rien fait
de contraire aux intéréts de fa Patrie , ni 4
Tobéiffance qu'il devoit aux ordres de la feu€
Reine Anne.

IX. Le 17. Aofit le Sr. Walpole , Préfident
du Comité fecret , * porta a la Chambre Haute
les chefs d’accufation contre le Lord Bollinbrock,
que la Chambre Bafle avoit aprouvés : voici le
difcours quil fit aux Pairs.

MYLORDS,

L Es Communes affemblées en Parlement, e
ayant ¢té informées de diverfes traitrefles e
pratiques & defleins d’unPair de cette Cham- e
bre, Henri Vicomte de Bollinbrock , m’ont ce
commandé de laccufer de haute trahifon , «e
de grands crimes & de malverfations : ceft <
pourquol en leur nom & au nom de toutes <
lesCommunes de la Grande-Bretagne, j'accu- e
fe ledit Vicomte de Bollinbrock , de haute ee
trahifon, de grands crimes & de malverfa-
tions, La Chambre des Communes m’a aufli «
command¢, <<
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